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Le mot Â« hasbara Â» signifie Â« explication publique Â» en hÃ©breu mais est communÃ©ment utilisÃ© pour
dÃ©signer les efforts du gouvernement israÃ©lien et de ses supporters pour redorer lâ??image dâ??IsraÃ«l Ã 
lâ??Ã©tranger. En 2009, Ã  lâ??occasion dâ??un briefing au comitÃ© pour les affaires Ã©trangÃ¨res et la
dÃ©fense de la Knesset (le parlement israÃ©lien), le ministre des affaires Ã©trangÃ¨res, le colon Avigdor
Lieberman, prÃ©sentait la dÃ©tÃ©rioration de lâ??image dâ??IsraÃ«l Ã  lâ??Ã©tranger comme le problÃ¨me
numÃ©ro un auquel doit faire face le pays1. Rien dâ??Ã©tonnant dÃ¨s lors au budget impressionnant de prÃ¨s de
20 millions dâ??euros allouÃ© par le ministÃ¨re des affaires Ã©trangÃ¨res lâ??annÃ©e derniÃ¨re aux campagnes
de relations publiques Ã  lâ??Ã©tranger2.

 

Ã? lâ??automne 2005, le ministÃ¨re israÃ©lien des affaires Ã©trangÃ¨res, le bureau du premier ministre et le
ministÃ¨re des finances lanÃ§aient conjointement la campagne de relation publique Â« Brand Israel Â» Ã 
destination de lâ??Europe et des Ã?tats-Unis 3. Le but de cette campagne est Â« dâ??amÃ©liorer lâ??image
dâ??IsraÃ«l en Ã©vitant de parler de religion et du conflit avec les Palestiniens Â». La communication doit plutÃ´t
insister sur les rÃ©ussites scientifiques, les avancÃ©es technologiques et les Ã©vÃ¨nements culturels du pays.
Cette initiative est nÃ©e du travail de la coalition Brand Israel qui regroupe des cadres de plusieurs entreprises de
marketing et de communication amÃ©ricaines. Cette coalition a menÃ© des recherches sur les moyens
dâ??amÃ©liorer lâ??image dâ??IsraÃ«l aux Ã?tats-Unis. Leur conclusion : les AmÃ©ricain-e-s perÃ§oivent IsraÃ«l
comme une sociÃ©tÃ© militariste et religieuse et il faut donc tourner leur attention vers la science, le tourisme et la
culture. Cette conclusion a Ã©tÃ© prÃ©sentÃ©e Ã  des membres du ministÃ¨re des affaires Ã©trangÃ¨res en juillet
2005.

En mars 2008, le quotidien The Jerusalem Post rapportait que la campagne gouvernementale Brand Israel a
sÃ©lectionnÃ© plusieurs villes comme Londres, New-York, Boston et Toronto pour y lancer des projets pilotes qui
pourraient par exemple inclure des festivals de cinÃ©ma israÃ©lien ou des festivals de nourriture et de vins
israÃ©liens.

Plus rÃ©cemment, le journal israÃ©lien Ynet rapportait quâ??une dÃ©lÃ©gation de onze expert-e-s europÃ©en-ne-
s en relations publiques, embauchÃ©-e-s par le ministÃ¨re des affaires Ã©trangÃ¨res pour un coÃ»t dâ??un peu
plus de deux millions dâ??euros4, ont visitÃ© en juillet IsraÃ«l pour y rencontrer des personnalitÃ©s du monde des
affaires, des sciences, des technologies, de la mÃ©decine et de lâ??agriculture5. Ils et elles ont Ã©galement pu
discuter avec les leaders du monde du design, des arts, du vin et de la cuisine. Le journal cite Nathalie Biderman,
une experte franÃ§aise en communication participant au projet :

Â« Je ne sais pas vraiment Ã  quel point les FranÃ§ais sont familiers avec IsraÃ«l. On peut mettre de cÃ´tÃ© tout ce
qui touche au conflit et parler dâ??autres sujets intÃ©ressants pour changer la perception dâ??IsraÃ«l [â?¦] Pour
moi, parler aux journalistes de politique est une perte de temps. Je veux apprendre Ã  nos journalistes que la
rÃ©alitÃ© en IsraÃ«l est complÃ¨tement diffÃ©rente de ce quâ??ils pensentÂ».

Yigal Caspi, responsable du dÃ©partement mÃ©dias et affaires publiques au ministÃ¨re des affaires Ã©trangÃ¨res,
prÃ©cise que le succÃ¨s du projet se mesurera Â« au nombre des journalistes qui arriveront en IsraÃ«l pour couvrir
des Ã©vÃ¨nements qui nâ??ont rien Ã  voir avec le conflit Â».
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Le ministÃ¨re des affaires Ã©trangÃ¨res et le ministÃ¨re des relations publiques et des affaires de la diaspora
soutiennent par ailleurs financiÃ¨rement ou de maniÃ¨re logistique des initiatives lancÃ©es par

des organisations non-gouvernementales alignÃ©es avec les positions du gouvernement.

Par exemple, en mars 2011, 24 jeunes IsraÃ©lien-ne-s de lâ??association Â« What is Rael Â» ont Ã©tÃ© formÃ©-
e-s au dÃ©bat par des membres du ministÃ¨re des affaires Ã©trangÃ¨res et par lâ??organisation quasi-
gouvernementale la Jewish Agency avant de partir faire une tournÃ©e de plusieurs universitÃ©s britanniques pour y
Â« combattre les messages anti-israÃ©liens que les Ã©tudiant-e-s reÃ§oivent lÃ -bas Ã  lâ??occasion des
Ã©vÃ¨nements de la Israeli Apartheid Week Â»6. Au cours de leur mission, le groupe a aussi prÃ©sentÃ© la
nourriture israÃ©lienne aux Ã©tudiant-e-s britanniques. Une mission similaire a eu lieu sur les campus d â??Afrique
du Sud et dâ??autres sont dÃ©jÃ  prÃ©vues au Canada et aux Ã?tats-Unis.

La communication du gouvernement israÃ©lien est aussi reprise par de nombreux sites Internet de propagande â??
citons par exemple la Metula News Agency en IsraÃ«l ou le site des desinfos.com en France â?? ou par des
organisations plus institutionnelles comme le lobby AIPAC aux USA ou le CRIF en France. Dâ??ailleurs, dans un
communiquÃ© suite Ã  sa rencontre avec le ministre israÃ©lien de la diplomatie publique et des affaires de la
diaspora, le CRIF Ã©voque les problÃ¨mes qui ont Ã©tÃ© abordÃ©s  : Â« [â?¦] une discussion animÃ©e a suivi qui
a portÃ©, essentiellement, sur les problÃ¨mes de communication. Comment se fait-il, en effet, quâ??IsraÃ«l, qui est
une grande dÃ©mocratie, dont les rÃ©alisations, dans les domaines de la technologie, de la culture ou des
sciences, sont remarquables, ne parvient pas Ã  faire connaÃ®tre au monde cette rÃ©alitÃ© positive, continuant Ã 
subir une rÃ©probation injustifiÃ©e ? Â»7.

Un autre aspect de la campagne Brand Israel consiste Ã  prÃ©senter IsraÃ«l comme un oasis de tolÃ©rance pour
les homosexuel-le-s au milieu de pays oÃ¹ leurs droits ne sont pas respectÃ©s8. Cette campagne de
Â« pinkwashing Â» est relayÃ©e par de nombreuses associations pro-israÃ©liennes qui, pour dÃ©tourner
lâ??attention de lâ??occupation, vantent la tolÃ©rance de la sociÃ©tÃ© israÃ©lienne et ferment les yeux sur une
homophobie malheureusement prÃ©sente comme dans tous les pays. Un exemple rÃ©cent de pinkwashing est la
vidÃ©o rÃ©alisÃ©e par un soi-disant militant amÃ©ricain pour les droits des LGBT dans laquelle il se plaint de
sâ??Ãªtre vu refusÃ©e sa participation Ã  la derniÃ¨re flottille pour Gaza au motif quâ??il est gay. Cette vidÃ©o, qui
a Ã©tÃ© promue juste aprÃ¨s sa mise en ligne par un membre du bureau du premier ministre puis par le service de
presse du gouvernement, sâ??est rÃ©vÃ©lÃ©e Ãªtre une fraude et le soi-disant Marc de la vidÃ©o est en fait un
jeune acteur israÃ©lien qui travaille dans le marketing.

 

Pour faire face au rÃ´le de plus en plus important que joue Internet dans le domaine de lâ??information et pour
tenter de contrer lâ??activisme des militant-e-s pour la justice au Proche-Orient sur les rÃ©seaux sociaux comme
Facebook et Twitter, le gouvernement israÃ©lien concentre de plus en plus ses efforts sur sa communication sur la
toile.

Ainsi, en 2009, lors de son assaut meurtrier sur la bande de Gaza, le gouvernement israÃ©lien a fait appel Ã  des
volontaires pour diffuser la communication gouvernementale sur Internet. Ilan Shturman, directeur du
dÃ©partement relations publiques au ministÃ¨re des affaires Ã©trangÃ¨res expliquait en juillet 2009 dans le
quotidien Calcalist : Â« Pendant lâ??opÃ©ration Plomb Durci, nous avons fait appel aux communautÃ©s juives Ã 
lâ??Ã©tranger et, avec leur aide, nous avons recrutÃ© plusieurs milliers de volontaires qui se sont joints aux
volontaires israÃ©liens. Nous leur avons donnÃ© des documents sur le contexte, de la documentation qui explique
notre politique et nous les avons envoyÃ©s reprÃ©senter le point de vue israÃ©lien sur les sites dâ??information et
dans les sondages sur Internet. Notre audience cible Ã©tait la gauche europÃ©enne, qui nâ??Ã©tait pas amicale
avec la politique du gouvernement israÃ©lien. Câ??est pourquoi nous avons commencÃ© Ã  prendre part Ã  des
discussions sur des blogs en Angleterre, en Espagne et en Allemagne, dans un environnement trÃ¨s hostile Â»9.

La mÃªme annÃ©e, une Â« Ã©quipe de guerre Internet Â» dirigÃ©e par Shturman se voyait affecter un budget
dâ??environ 120000â?¬ par le ministÃ¨re des affaires Ã©trangÃ¨res. Sa mission : surfer sur Internet et poster des
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commentaires positifs Ã  lâ??Ã©gard de la politique israÃ©lienne sur les sites dâ??information et sur les rÃ©seaux
sociaux. Shturman prÃ©cise que cette propagande se fera de maniÃ¨re discrÃ¨te : Â« Nos gens ne vont pas dire :
â??Bonjour, je suis du dÃ©partement relations publiques du ministÃ¨re des affaires Ã©trangÃ¨res et je veux te dire
la chose suivanteâ?? ; ils ne vont pas non plus nÃ©cessairement sâ??identifier comme Ã©tant IsraÃ©liens. Ils vont
parler en tant quâ??utilisateurs dâ??Internet et en tant que citoyens, et ils vont Ã©crire des rÃ©ponses qui
sembleront personnelles mais qui seront construites Ã  partir dâ??une liste de messages que le ministÃ¨re des
affaires Ã©trangÃ¨res aura prÃ©parÃ©e Â».

Lâ??armÃ©e israÃ©lienne dÃ©pense Ã©galement beaucoup dâ??argent pour faire de la propagande sur Internet.
Ainsi, en fÃ©vrier, un porte-parole de lâ??armÃ©e annonÃ§ait quâ??environ un million dâ??euros serait utilisÃ©
pour entrainer plus dâ??une centaine de Â« cyber-guerriers Â» qui utiliseront les rÃ©seaux sociaux sur Internet
pour rÃ©pandre la communication de lâ??armÃ©e10.

 

Chaque annÃ©e, le gouvernement israÃ©lien dÃ©pense donc un argent considÃ©rable pour sa communication et
notamment pour tenter de faire oublier lâ??occupation. En 2004, la cour internationale de justice, la plus haute
autoritÃ© judiciaire au monde, rendait un jugement non contraignant contre le mur de sÃ©paration dans lequel elle
rÃ©affirmait que lâ??occupation par IsraÃ«l de la Cisjordanie et de la bande de Gaza est bien une violation des
conventions de GenÃ¨ve.

Or les Ã?tats signataires de ces conventions sont normalement tenus de poursuivre en justice les personnes ou
Ã?tats qui commettent de graves violations. Il convient donc de sans cesse rappeler que lâ??occupation
israÃ©lienne des territoires palestiniens est une violation du droit international qui entraÃ®ne des conditions de vie
trÃ¨s difficiles pour la population occupÃ©e et qui exige des Ã?tats signataires des conventions de GenÃ¨ve
quâ??ils appliquent enfin des sanctions pour que cesse cette occupation. Devant lâ??inaction de nos
gouvernements, la sociÃ©tÃ© civile se doit de se mobiliser pour faire respecter le droit international humanitaire,
dâ??oÃ¹ lâ??importance de la campagne Boycott DÃ©sinvestissement Sanctions .

 

 

1http://www.ynetnews.com/articles/0,7340,L-3728516,00.html

2http://mondoweiss.net/2011/07/israeli-ministry-of-foreign-affairs-behind-docu-reality-series-is-real-
2011.html

3http://www.forward.com/articles/2070/

4http://www.ynetnews.com/articles/0,7340,L-4021603,00.html

5http://www.ynetnews.com/articles/0,7340,L-4100883,00.html

6http://www.jpost.com/NationalNews/Article.aspx?id=212518
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7http://www.crif.org/?page=articles_display/detail&aid=23931&artyd=2

8http://www.guardian.co.uk/commentisfree/2010/jul/01/israels-gay-propaganda-war

9http://www.kibush.co.il/show_file.asp?num=34520

10http://electronicintifada.net/content/internet-users-paid-spread-israeli-propaganda/8355
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